Centre de Mystique Chrétienne - © 13/5/2010

[image: image1.jpg]
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Le silence

Faire silence dans nos vies est l’une des clés du chemin spirituel.

Souvent, notre bruit intérieur est plus insidieux que le bruit extérieur. De ce fait, nous ne posons pas librement les actes que nous effectuons. Nous n’avons pas pris le recul nécessaire et nous dérapons. Un temps d’oraison est déjà un moyen d’entrer dans le silence. Mais il faut que ce silence envahisse toute notre vie.

Une des vertus de ce silence intérieur est de nous disposer à l’écoute de ce qui se passe et, en particulier, à l’écoute de Dieu pour ce qu’il veut dans nos vies. Le silence est la première nécessité de celui qui veut suivre un tel chemin.

Car Dieu parle sans arrêt, par des signes, des images, des sons, des situations, des regards, des sensations… Encore faut-il prendre le temps de l'écoute et de faire silence dans notre vie agitée, dispersée et bruyante à souhait.

Le silence a pour avantage d’améliorer et d’approfondir :

· l’attention ;

· la disponibilité ;

· l’écoute ;

· …

Etre silencieux limite les distorsions dans ce qui est perçu, les pensées, les jugements… ne faisant plus écran. Il y a alors une forme d’immédiateté et de fraîcheur laissant toute place à la nouveauté, à l’inconnu, à la rencontre, à la connaissance du Mystère (et donc de Dieu, dans l’oraison, par exemple).

L’écoute
L’écoute est fondamentale. C’est parce que nous avons « écouté » au moins une fois que nous avons été capable de répondre à l’appel de Dieu.

Non seulement, nous pouvons écouter, mais Dieu nous écoute aussi constamment. Ceci fait de notre vie un véritable échange et une véritable relation : nous nous constituons ainsi en tant que personnes.

L’écoute nous met en contact avec la vérité de ce qui est et cette vérité nous rend libres. L’écoute permet ainsi de quitter le passé, les a priori de la mémoire pour entrer dans la nouveauté.

Dans l’écoute, nous nous connectons pleinement au moment présent et nous pouvons alors faire ce qui est juste à ce moment-là. Dans l’écoute, nous pouvons être créatifs et faire de notre vie un chef d’œuvre.

Silence et contemplation

Le silence est la porte d’entrée royale vers la contemplation : silence face à Dieu dans l’oraison, silence face à l’être aimé ou à l’ami, silence devant un paysage ou un coucher de soleil… Le silence intérieur peut alors ouvrir à la contemplation de la (ou d’une) Présence et l’intensifier…

Silence et Amour

Le silence peut aider à poser un regard d’amour. Le silence porte alors l’Amour et est, en retour, porté par l’Amour… Le silence permet aussi d’être disponible aux touches de Dieu et à tout ce qui se passe et survient dans l’oraison. Le silence développe la sensibilité à l’action de Dieu dans l’oraison.
Amour, silence, contemplation

Sainte Thérèse d'Avila dit que l'oraison est « un commerce d'amitié avec un Dieu dont on se sait aimé et que l'on veut aimer en retour ».

Tout d’abord, il n’est pas nécessaire d’être dans le silence pour aimer. Thérèse d’Avila nous parle en effet de ses oraisons (de quiétude, par exemple) où le mental peut être bruyant à souhait et où pourtant son cœur est tout orienté vers Dieu !

L’Amour pour Dieu est donc la fine pointe de l’oraison. Mais notre Amour pour Dieu peut nous faire vouloir gravir les demeures de Thérèse d’Avila jusqu’à l’union avec Dieu par amour. Ainsi, donc, nous pouvons désirer entrer dans la contemplation.
Certes, la contemplation est un don de Dieu, mais nous pouvons nous y disposer. Le silence intérieur nous y aide, car – comme nous l’avons vu - il est la porte royale de la contemplation : alors, le silence peut s’épanouir, par grâce de Dieu, dans l’oraison contemplative…

Le silence est un don de Dieu

Entrer dans le silence a ainsi toute son importance, mais le maintenir et y rester n’est pas un but en soi. Est-il même au bout de nos efforts ? C’est d’abord un don de Dieu… et souvent un fruit de la pratique spirituelle et de l’oraison. Mais il est important se s’y disposer !

Il en est de même de la contemplation dans l’oraison : la contemplation acquise est un fruit et la contemplation infuse (ou surnaturelle), un don de Dieu.
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